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conventions intéressant le commerce passées entre le Sultan 
el le roi de France, en lui proposant de s'y adjoindre. L'en­
voyé de France devait également l'encourager à faire la 
course contre les bâtiments de Gênes, pendant l'expédition 
que François projetait contre cette ville. 

Cette première phase de la mission ne fut marquée par 
aucun événement important, et La Foresl continua sa route 
pour la capitale de l'Empire ottoman. Ses instructions, con­
servées jusqu'à ce jour au ministère des affaires étrangères 
avaient été rédigées sur les données du chancelier Duprat et 
sont un curieux document pour l'histoire du temps. En 
voici la teneur : 

« La Forest que le Roy envoyé son ambassadeur devers 
le Grant Seigneur, après le salut et recommandation conve­
nable, luy présentera les lettres que le dit SrRoy luy escript, 
portant créance qu'il exposera de cesle teneur. 

« Premièrement, que ledit Sr Roy envoyé icelluy de La 
Forest son ambassadeur devers icelluy Grant Seigneur pour 
l'advertir que par luy ambassadeur du S1' Haradin-Begii-
Baschia, il a reçeu d'icelluy G. S. pareilles lettres à celles 
qu'il luy avoit auparavant et par une autre foys escriptes, 
plaines de si bon vouloir, estime, grant affection, humanité 
el libéralité envers soy, le tout conforme et respondanl à 
ce qu'il luy avoit auparavant faict dire par le S1' Rincon son 
ambassadeur, qu'il luy en sçait le meilleur gré qu'il lui est 
possible, et l'en remercie de tout son cueur, offrant de sa 
part le semblable, et d'estre toujours son bon frère el amy 
en toutes choses sans derroger à la foy chreslienne. 

« Et d'autant que ledit G. S., par sesdites lettres, prye 
ledit Sr Roy de luy donner ample et parlicullier advertisse-
ment de sa santé, prospérité el disposition de ses affaires, el 
ce qu'il demanderoil de luy, icelluy de La Forest, après avoir 


